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décida à, avertir Lupercius. Ils avaient achevé leur pieuse recher-
che, ils étaient -sur le point d'entrer. dans lks catacombes' aveL:
les précieuses dépouilles des héros du Christ, la petite troupe
s'arrêta un instant hésitante. Lupercius promena tout autour-
ses regards, mais les persécuteurs; s'ils étaient là- avaient vu le.
mouvement des chrétiens et se tenaient cachés.

Lupercius fit alors un grand signe de croix et dit avec l'ac-
cent d'une. foi profonde:

" Qu'importe après tout, Dieu veille sur ses serviteurs."
Les chrétiens reçurent avec joie les saintes reliques qu'appor-

tait Lupericius. L'allégresse surpassait la douleur. Les dernières
oraisons de cette touchante cérémonie se faisaient entendre,
lorsqu'un cri sortit de la bouche (les fidèles:

«Un païen parmi nous !"
L'assemblée regarda avec stupeur. En effet, debout au milieu,

d'eux, se trouvait un guerrier romain, la tête couverte du cas-
que militaire et le sagun ou manteau de§ braves, rejeté sur l'é-
paule. Comme stupéfait lui-même 'de son audace, il était pâle,
et défiguré. Lupercius le reconnut, il s'avança vers le nouveau:
venu et lui dit:

" Eudonte, est-ce bien vous ? êtes-vous devenu insensé ?
Quelle folie vous a conduit dans notre retraite? On n'y vient
que pour adorer le Dieu de vérité:"

Le général voulut répondre, il n'en eut pas le temps. Le bruit
des armes résonne sous les voûtes des catacombes, la voix des.
soldats se fait entendre criant:

" Ils sont là les chrétiens, ils sont découverts !"
Le tumulte est h, bon comble, le massacre commence; des tor--

ches portées par des satellites éclairent cette triste scène. Da-
cien est au millieu d'eux.

< Général, demanda-t-il à Eudonte, que faites-vous ici ?"
Furieux à sa vue, Eudonte répondit:

- '<Comme vous, j'y ai poursuivi les chrétiens.
- Pourtant nous avons marché sans nous entendre, reprit.

Daeien, et'eest vous qui sans le vouloir m'avez servi de limier,
Je vous veillais, je vous ai vu rassembler vos soldats,. j'ai suivi
vos pas, ils ont guidé les miens.

-Ah s'écria Eàdonte, vous avez cru devoir àpionxier m
conduite vez-vous·done. pens que j'étais ~ehrétieu et infidble
A-l'erpereurt . ·.


